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n' 


La  rr.TiTii)\  i)K  .Tcsicrii  lîuufiiKTTi:  tant  en  S!iN  l'UopKE  NOM,  qu'au 

NOMS   1)  AUTUKS,   LKS    IîInkANTS   ET   PETITS    lÎNFANTS  DE  FEU  JoSEPlI 
BorCHETTE,  DF.  SON  VIVANT    AlU'ENTEVU   tilNinAI,  DE    I.A  rROVINCE 

nr  r!\s  C'anapa  m\i\tenant  i.a  Pkovincf.  de  Qf  hei;. 


(jno   li>  dit    iV".i  .Fo- 'pli   IJuiiclu'lt»',   sur   la    fui   d'unt'   r'soluiioii    do  .T"um»iix(leU 

.  ,  I  ham.    d'Aï- 

1  Assomnl  0  L  •y.isla'iiv.Mlu  lias-Canada,  pass  ocn  (  miut' d-ii 'rai,  octroyant  »fini>ice  «.  C 
audit  JosopliIiuiiplu'iU! mil' sommo  do   £1,000  pour  l'aider  cl  roneonraiîor  n   "     I827! 
dans  uno  ifrandc  ot  ulilo  ontroi)rise  a-'ouraphitinc  ot  t()po'rrapliiqui\  publia 
eu  1815,  sur  uno  ('cliollo  l'on-^id'rabl',  des  Carios  dos  d«Mix  Canadas  et  dos 
autros  possossions  Anirlaisos  on   Am'-ricjU''   «[ui  lui   lo'ii'roni   au-dolà  do 
fl.OOO  storlinL'. 

Que.    bien    i{ii'il   fut    univorsollomont    roooniiu    quo    lo    dit    .Tusi'pli  }''j"'"  ♦  M»" 
Bouchette  avait,  dans  l'exécution  de  son  ouvra-ro,  uon-souloniont  rompli  Uij'n'^'sjiâg»»!» 

'^  '        lins.    I<««, 

son  obligation  maie  dépassé  les  engagomcnts  (px'il  avait  ooiitraotô.s  onvcr.s  *■''"••  ■"•  '*• 
la  Lécislature  et  le  public,  il  n'aurait  jamais  ro  u  «luo  la  sonum    do    C.jOO  •'"""»»" A* '• 
à  ooniplo  do  la  soiiuuo  do  .£t,.')00  ainsi  votée  sur  la(iu.'Ile  il  avait   iniplioi-  ''■.<'•  1*  ï'^*' 
tomont  compté,  ropavdant  le.s  suH'rairos  de  la  Chamln"-  .mi  ('(Piiiit.-  (iônôral  l'i'.  use. 

.  ,  ..  ...  Voir  Appeudl 

couuno  uno  ijarantio  suflisant"  cju'il  rii'i'vial;   ra;i[)'.ii  de  la  Léij-islatvirc  au  ic <-y annexa, 
montant  do  tl.-'iOO. 


T. 


(^u'immôdiatoment  apr" s  la  passation  du  dit  \i>to  du  :io  lévrier  1814. 
io  dit  .roseph  15ou<hott>>  n'épar'j:nant  ni  peines  ni  dépenses  se  uiit 
vigourcu.soniont  à  l'ii  \ivro  pour  pousser  .^mi  entrepris,'  en  parcourant  la 
rroviiico  ^n\  tout  noils,  accumulant  des  cartes  et  des  documonis  topogra-  v.ir  Appui- 
phiquos  et  obtonantdos  ronsoignom 'hisstatisti<pi.'s  au  moyen  de  circulain'g 
largement  rôpaiiduos  ; — et  d's  le  ccmmonoomenl  do  juin  il  lit  voile  pour 
lAnglotorro  à  bord  du  vai.ssoau  de  truerro  Ajnj\  avec  ses  volumineux 
nianusoript.s  pour  plaoor  son  ouvraire  entre  l.-s  mains  d'artistes  anglais  ou 
vue  de  sa  puldication. 

Qu'apr's  que  les  Cartes  susdites  eurent  été  gravées  en  Angleterre,  sous 
la  surveilknco  personnelle  de  l'autour,  et  apWs  avoir  pleinement  rempli 
pes  obligations,  et  plac'  son  ouvrage  au  complot  sous  les  yeux  de  la 
L  gislaturc  et  du  public.  1"  dit  .Joseph  Bouchette  s'adressa  respoctnousement 
à  la  Chambre  par  Roquto  pour  obtenir  le  paiement  de  la  balance  du 
1 


voto  susdit  (lo  t'l,.')0()  iv;n'/ticntaiit  huiiibliMiu'iit  l.'s  '^iuiuIn  frais  qu'avilit 
cxig»'  la  puMicalioii  do  ces  C'artos,  ot  à  (]Ufllo  ruine  il  mit  dû  s'attondro, 
s'il  ii'out  pas  vu  là  devant  lui  les  secours  do  la  Létrislatiire  pour  le  soutoiiir. 

Il'A»T*jr«'  ''■  *^"^'  '"  ^''^"'"'"■'^'  d'AsseniI)lée  dn   ISas-Caiiada  n'a  jamais  révoqué  eu 

4  Mars  IM7.  doute  la  justice  .1  I;i  léuii  imité  des  prétentions  du  dit  Joseph    IJouchotto  • 

lu  Jftii.     1818,  .  ,  *  ' 

y,  Man;  INI!',  mais  <ju  ;ui  ci.iit rnir    par  des  rapports  multipliés  de  ses  Comités,  ot  par  des 

17  Avril  isiii.  ,      ,      ,,         .  ,,  '         i 

•-•8  Fi'v.  is'ji.  adres.ses  :i  |  l'.xi.tui'l  de  la  rrovuice  elle  a  reconnu  en  termes  formols  el 
XI  iVv.  iv.'i.   eiierLiKjues    que   iv     demande   or.   indemnité   du   dit     Joseph    l'ouehett' 

pour  ses  services  et  ses  portes,  était  juste  ot  raisonnable  ;  uuiis 
rhaun.um.  ^1"*^  ^'^  Chambre  .-.msidérai)  que  cotte  rémunération  et  indemnité  devaient 

('"''■'" '■    «tre  accordées  au  dit  Joseph  I5ouehel te  sous  forni'^  d'un  octroi  des  terr.vs 

Vo^r'A^Kn''  vacantes  de  la  Couronne  ;  cl    qu'elle    le    recommanda    au    (  Jouvernemeiit 

dans  la  vue  de  lui  ol)tenir  cet  octroi,  ainsi  qu'il  est  constaté  par  les  journaux 

(le  l'Assembléo  Léu'islative  du  l'as-Canada. 


(liLC 


MiMUKr  ,!i,  (^hie.  (].■  -(iii  c'  té  l'Exécutif  de  la  l'roviiice,  avait,  lui  aussi,  été  éii-aleiiient 

jinu^ieu.  i;  pict  à  reconnaître  la  justice  et  la  lé-iitimité  des  prétentions  du  dit  Jo.senh 
tUcp'  ■'^''''"      '''""'"''t''.  •l'i»''*  'l'i'il  durerait  d'avec  la  Chaml)re  quant  au  modo  de  répoudn' 

à  CCS  prêt. MiiidUs.  juLfaiit  une  iiulemuité,  en  Ariicnt,  préférable  à  un  ocirui 

do  terres. 

Qu'au  décès  (lu  dit  Josepli    lîouchetle    arrivé    en    1811,    après   avoir 

consacré  ciiupiante  ans  do  sa  vie  au  service  public,  il   n'avait   pas   encore 

étc  l'ait  droit  sur  la  réclamation  susdite  quoi(|u'ello  eut  été  pondante  depuis 

plus  de  viii'^t-cin(|  ans  ot  que  sa  lép:itimité    fut  ploinomont   reconnue!   et 

•    admise  par  deux  des  r.rancjuvs  do  la  L 'gislaturo  provinciale. 

Voir  l'Api*!!-  Que  le  (lit  Joseph  r>iiuchcl le,  en  conséqui^uci' des  pertes    (ju'il    essUya 

phkde!i'/™i    par  la  publication  d'./UNraiiC-  uéouraphiques  .sur   le    Canada    d'une    aussi 

wîfo""'lk.ii-    grande  étendue  (^ue  ceux  dont  il  a  doté  son  l'ays,  mourut  embarrats'  dans 

''  ""'•  SOS  allaircs  pécuniaires,  ayant  sacrifié  pour  la  puldicalion  de  ces   ouvra^'os 

(dont  les  mérites  et  l'utilité  .-ont  partout  admis)  des  l)ieus considérables  (^ui 

eussent  amplement  pourvu  aprc's  sa  luort  au  bien-etie  di-  sa  veuve    et    d.» 

sa  i'amille. 

Que  vos  r.'tilioiMiaires  juueanl  (pu'  le  (idUvoMieiiieni  i  t  la  i,  uislaiiire 
do  la  Province  de  Québec,  ci-devant  la  î'rovince  du  lias-Canada,  était  le 
tribunal  spécial  devant  lequel  la  présente  réclamation  devait  être  portée 
adressèrent  au  (iouvernement  et  à  la  Léaislature  de  cette  rroviiice 
pendant  sa  (Icrnicre  session,  suppliant  par  leur  humble  Kequôte  que  la 
demande,  encore  ]iendantc  du  dit  feu  Joseph  nouchette,  ainsi  ouo 
précédemment  exiiosée,  recevrait  la  considération  favoral)l(>  di>  la  Législature, 
et  ((ue  vos  rétiiionnaires  l(>s  enfants  et  petits  enfants  représentant  le  dit 
feu  Joseph  l{(mchette  leur  l'cre  d-cédé,  seraient  admis  à  recueillir  le 
bénilice  d'uiu^  réclamation  dont  la  légitimité  et  la  justice  irréfragables,  ont 
été  solonnelleuKMit  reconnues  et  admises  par  lo  [Couvernemont  Exécutif 
et  )a  Chambre  d'Assemblée  du  lias-Canada  ;  et  que  la  Législature  de  cetlo 
Province,  dans  sa  sagesse  ot  sa  justice,  voudrait  ])'wn  accorder  ot  couiirmor 


s 

a  vos  IVtitionnairt's  l'octroi  do  la  dito  somino  do  £1000  humbloinoni  mais 
conscieiuieiisoinont  domandôe  par  le  dit  fou  Joseph  Bouchotto  do  son 
vivant,  pour  ses  services  piihlics  et  les  portos  i>éciiniairos  qw'out  eiitraiiu- 
ses  la})ours,  ses  soins,  ses  veilles,  et  son  dévouement  dans  la  composition 
la  confoctioii  et  la  pul'lication  do  ses  Cartes  et  descriptions  m'-ographinviivs 
et  TopogTaphic{uos  du  (  .niada  on  181,"),  do  la  maiiiore  et  dans  les  circons- 
tances que  l'on  trouve  coiisiirnées  dans  les  Journaux  d>'  lu  Cliani^ri' 
d'Assomldée  du  lîas-Canada  ;  et  <(ue  la  dite  L('s>islaiuro  voudrait  bien,  <'n 
outre,  dai'^'nor  accorder  et  octroyer  à  vo.s  IV-titioiinairos  telle  compensation 
additionnelle  on  raison  du  paiement  dilli-ro  de  la  dite  somme  de  CloiiO 
qii'elle  approuverait  comme  se  comportant  avec  les  principes  du  droit  (I> 
la  justice  et  de  ré([uité. 

Que  rHon.  Meml)ro  pour  le  Comté  do  (îaspé  «pu  présenta  la  dite 
Pétition  dans  l'Assemldée  législative  de  Québec,  ayant  proposé  la  réioronce 
do  la  Pétition  à  un  Comité  Spécial,  l'IIon.  Membre  pour  le  Comté  de 
Québec  qui  est  à  la  této  de  l'administration  locale  de  cette  Province  >e 
leva  et  après  avoir  parlé  on  termes  très  élogieux  des  ouvran'es  du  l'eu 
Colonel  Bouchettoet  l'ait  voir  l'utilité  de  ses  travaux  pour  ce  pays  et  ayant 
pleinement  reconnu  la  validité  de  la  réclamation  que  constatait  la  lîequéte,  i 
ajouté  qu'il  croyait  que  cotte  réclamation  devait  être  portée  dans  la  Chambre 
des  Communes,  parce  que  le  Haut-Canada  ayant  partagé  dans  la  somme 
qui  était  au  crédit  du  Bas-Canada,  lors  do  l'Union  (en  1841)  cette  Province 
aujourd'hui  la  Province  d'Ontario  devait  i>ayer  sa  part  de  cette  réclamation 
par  l'entremise  du  tîouvernement  Fédéral. 

Là  dessus  la  motion  pour  une  référence  de  la  dite  Requête  à  un  Comité 
Spécial  fut,  sur  l'invitation  de  l'Hon.  Chef  du  Ministère  Provincial,  retirée. 

Pourquoi  vos  Pétitionnaires  cédant  aux  vues  ainsi  exprimées  dans 
l'Asseml)lée  Légi-^lative  de  la  Province  de  Quélyec.  approchent  humlilenieui 
Y^/^^H^  t^^P7*'  ^7-T»^/,^  C-f^/^z/A^ic-^  et  viennent  avec  le  i>]n^ 
profond  respect  invoquer  l'intervention  du  Parlement  Fédéral  de  la  Souve- 
raineté du  Canada  comme  étant  le  Tribunal  le  plus  élevé  auquel  on  puis.se 
faire  appel  pour  parvenir  à  l'ajustement  et  à  la  liquidation  d'une  réclamation 
dont  la  justice  et  la  validitée  sont  irrécusables  et  a^lmises  :  et  l'ortsde  la  coji- 
viction  que  les  ouvrages  publics  do  l'eu  Joseph  Bouchotto — (non-seulenuu; 
ceux  do  l'année  ISlô  sur  lesquels  est  fondée  la  réclamation  spécial."  dont  il 
est  question,  mais  ses  auxvres  encore  plus  éteiuUu  s  do  ISOl  —no  s^ont  iias 
simplement  des  ouvrages  d'un  caractère  provincial  mais  portent  plutùi 
l'emprehite  d'un  caractère  national,  enibrassajit  comme  ils  le  l'om  ]a 
délinéation  et  la  topographie  de  toutes  les  Provinc(^s  qui  composent 
aujourd'hui  la  Puissance  du  Canada  ;  et  intimement  convaincu  que  les 
travaux  du  dit  Joseph  Bouchotto  ont  largement  (  ontribués  à  répandre  au 
dehors  comme  au  dedans  la  connaissance  des  richesses  et  dos  ressources 
des  possessions  de  l'Amérique  Britannique  du  Nord,  et  que  ses  Cartes  ont 
été  la  base  de  l'état  avancé  actuel  de  la  science  géqo-raphique  et  topoirra- 
phique  en  Canada  :  vos  Pétitionnaires  prient  que  v^^i^.  /^/ /^  jfil^^t 
voudra  1)ion  dans  sa  justice,  sa  libéralité  et    sa   .sauesse   leur   ootrover   A.    (         ''''•'•^^ 


coulirmer  comme  étant  aux  droits  du  dit  Joseph  Bouchette  leur  rère,  la 
dite  somme  do  iîlOOO,  avec  on  outre  telle  compensation  pour  un  paiement 
si  longtemps  difl'éré  que  votre 
.jugeia  se  comporter  avec  les  principes  de  la  droiture  et  de  l'équité. 


Et  vos  Pétitionnaires  comme  de  droit  no  cesseront  do  prier 


/ 


Ottawa. 


téùC 


7' 


VCc^    A...    /c^       ^t-f^,.    .     '^.^r/.^/^^ 
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K.rtiiilt*  <!'.<  .Iiiiinrni.r  il.  /',l.s.<.  m'-/.'.  I.oj'ifhilui  Jn  I><ik  ('■iiiiilu,  t>iii>h  ml  / 1  A'iW /m  i,'>"-» 
fitti'-  ptir  l',ii  .l'ifiph  llnii'hill.-.  Àij>.iil.nr-(Uiiéi;il.  pour  lii(hiniii'lê  -nuf!  •j/H-i' 
i.rii'inr  lion*  Il   l'ilUi"»  rijuliifr. 

Cm  \MHUK  Ii'AsSKMUI  fil;. 

Mir.ri'di.  •_•:!  t'ovri.r  l-'.l 

••  Kn  Cdmiti:  iiF.  ToriK  I.A  l'iiAMiillK,  Mir  11'  r.iii|Hirt  àw  ('..!:iiii'  Sp.'ri.l  \x'\  (■:••.  i 
'•  rti'  rôfénl  l:i  IVlilion  de  .Ii)S(|ili  IJniirluttc.  Ariifiitciir  (!iiur;Él  : 

'•  M.  DénÉi'II.vI'  iiiipcIiV  un  laiiti'iiil. 

'•  Sur  motion  du  M.  'r.-isi'licreini,  .«oiMindi'  pur  M.  L<v. 

'•  Ifésiil'i,  i[\U-  c'i'st  ropillioii  de  ce  Coinilc,  ijh'hh'  s.'Iiihk  il  ij'ti.r.i  .-.  ,)^^  l  .i..ACnur.int, 

'•  :oit  cniiiloyi'  HUIS  la  dinctimi  d'>  Ctn issaircs  jioiir  iiu'i'ura._'(r  it  aidi  r,  Jo-i'iili  R  "•,iolatt.\ 

"  iciijrr.  à  {iiihlior  sos  cartos  Ioi)ot4raiiliic|nis  et  m'(t;jr;iiiliiiiiu-  di'  1 1  l'ruviiico. 


/>//  H'ijijiiii-t    lin  ('l'Hiité  Sin'iidl  du  4  ■'/'"■<  ISIT, 

•■  W'itr"  (.'iiniitc'  (i).Mi\o  i|iu-  M.  lîoindutti-  à  iirintc  ns  r.ii-l.s  siii:s  II  jiatrimiij.  7-  /i 
"  Jjtiiisl.ilinc  l'i-niiiiii'il'.ii  i|U'il  a  Miiifl'iTt  uni-  |>ortr  do  Xl.T-O  !.<!<.  2d.,  et  c'est  ou  cti- 
'•  rfciurn.i'  l'upinioii  du  Cuiniii'  .[u'il  lyt  ju^to  do  lui  nndioui-MT  «no  j'artio  do  si>s  porto-,  et 
"  (|u'il  o'^t  ii;Cn;o  oxin'dioiit  do  le  i'iMro  |.our  l'oiu' iir.iuonnnl  dos  iiit.',  1 1  dos  por».  nmics  'jui 
"  poini-aioiit  s'y  applii[Uor  d.m»  colto  proviiico. 

•   

l)ii  ('limité  Si'iiiiil  ili'  l'J  ■l'iiiiiii-  tSIS, 
•'  Que  ces  carte»  ont  été  «aisios  par  los  por«<iiinos  cjui  lui  ont  aidô  diui:»  l:i  publication. 
"  Lm  moyens  du  lYtitionnairc  t'taut  insuffisants  (our  !"s  nvancos  ni'oessniro!"  ù  sou  entreprise, 
"  il  ronipUill'lx'iiii'oHp  m,- ht  lilniniiii  ./-•  /■(  l.njlul'ihni:  lu  Chomlnr  ni/miti.i  Comité 
'•  Géiiériil,  lié»  Ir  :24  /énier  tSl.',  n'ul'i  •/"'•'  '"'"•'  "'■'''  '''""''  ■"■""""•  il-  ■il''"  p""~ 
"  {iii'inimgir  lu  piilitiniliuii.' 

h'if/'fln-t    ■'■'     Cl.:!!;!!     Sj.!-.;'/     h'    M-..1    ISI'J. 

••  \'otiv  ('niiiiti'  a  attiiilivi.inint  oxiiininô  lis  :.llt-iu's  di-  la  diio  rniuôto.  ot  !e>  tr<;f.  ' 
'•  (^i'ui'i-;ilonioiit  supportés  p:ir  los  tonioi,-ii:ip's  sur  los  Je  uiiiiiux  do  la  (.'lianituv.  et  lo.-  ex- 
'•  ninons  dos  ti'iuoiiis  dont  il  a  l'I''  lait  rip|.ort  par  dos  Coiiilli's  Sp,:,i;.ux.  lo  \  :n -.îs  mi!  l:iu: 
'•  coiit  dix-ftop.t  ot  lo  soizo  j:ui\ior  mil  Imit  ooiit  di\  huit. 

••  Votro  l'oinitô  ost  (ro]iinioni|U0  7i(''('.y"'  /•(  iiouhilinu  il  nCuinlti  il  /'Ol^•  hi  i'h'.it'i,!' 
••  lin  inKjt-lr.ihjàri.i-  mil  liait  n  ni  qiintin-.i.  n'ait  i»i»  int  il'ijfit  ilii.-itnt  irlti  Sifslnn.  -jui 
"  «  fli'  Inminé  li-  ili.i-ni/il  m'ir.'i  .sniiiiiit.  ui-niimniiii  lu  lUli  i\!iiil\iti'in  peut  iivuli-  iiiilnt  M. 
'•  liniiilui'i  il  iitlDiilri- ilr  l'iissisliun:  ililil  Léillsliilnri' Jusqu'à  lu  loiiiiiniinvr  ili'  irllc  nrimiil' 
"  piiiii-  lu  pnhlirulii'ti  ili-  OIS  rurlii'.  il  u  iviiti-llnii  il  n  qu'il  uil  (tim  piisiiniii  m  Aiiijli  '.)•/■• 
'■  l'ôti- suivant  ]Mnir  survoillor  la  puMioaliou  d'un  oii\  raj;.- ipii  ôl.iit  li.moiv  d'uiio  piotootinu 
"  tuissi  distiiinuôo. 

'■  Quoi  «pril  ait  otô  acooidô  oiinj  o- ut  loui»  i'i  M.  IJoiioti.  tto  dans  1 1  so-sion  s;r.y!int'' 
"  de  l'Assomblôo,  votro  (Vmito  trouvo  par  los  iôm.iis'n:i^'«'s  oi  dessus  moallounôs.  '/.v'''/  > 
"  n'illniioil  pir.lii  par  lu  pulilioation  do  sos  cartos  ot  do  sou  dotail  topo.rapl.i.juo  du 
'•  Uauiula.  Votro  Comilo  nôaniuoins  no  proiulra  ]<:in  sur  lui  do  jipmonoor  (juil  dovrait 
"  être  l'ait  d'iiutro  avanoo  iiôouniairo  à  M.  lîouoliotto  sur  los  arirous  publics.  Il  c.-t 
•■  co](cii<lant  d'vipinion  fpio  oo  sorait  lui  aoto  ilo  ju-tioo  onvors  oo  Mon.-iour.  ni;.i!!t"n m; 
i'  ((U'un  otivrairo  ipio  lu  Li'uislaturo  a  indubitaliloiuont  pniti'');t«  ost  comploté,  si  oot  ouym^ro 
i'  est  jujrô  iTijrno  do  oot  protoction.  ilo  doniior  à  l'autour  iiuol([ms  uiar(|nos  puM.>|Uos 
i'  d'approbation." 

••  M.  IJouobotto  a  .s-mmis  à  votro  Oo.nilô  dos  doouinonts  doit  1<  s  p.ii.i.'rs  :.nn>so^ 
'•  cotô  A,  1  à  »'),  ino'.u-ivcmont,  ;n;it  do  vraios  oopios.  (Vs  doounK'iits  dans  l'opini^oi  do 
"votre  ComitiS  font  voir  ipic  <-s  cartes  .t   sa  dosi-rip'ion   tono'irapbi-iu  ■  du   Cmaln.  o.i.t 


0 

'•  t'ti'  fi(voriil)lciii(.'nt  n-p-inli'i"'  pur  iiuolciiu's  mus  d'.i  autnriti's  lis  yhis  ili>tinpKVi)  cl  lus  plm 
"  l'Hiipi't.iitf't  iltiiiH  la  (iraïKliUrctiiKiii'.  Kl  shin  ir  [xiint  de  vue  oljcs  Juivi'iit  avilir  contribua 
'•  à  i^talilir  ('liez  IVlraiip  r  iiiu-  (i|iiiiiun  l'iivnral.jf  liis  taliTn  des  liuliiluiitM  «lu  C'i'timla,  m  miiiiv 
'•  ^y/i//.*  ipi'illi»  iiitl  lijKiiiilii  d'iii»  lu  .Mii-e  l'iitrii-  </.•  iionn  II,»  iii/nnimlinns  iur  ht 
r. »»»(<;•(•(»  (t  l'iiiljiiirtiiiin   il,-  lu    l'iiluiiù.'' 

"  Omxiili'niiit  ce  <|ii<'  ciiloiwus,  la  situatimi  <]•  M.  linu.lu'tto,  ciumiic  Arpenteur. 
"  i;ônéral,  et  I.-.h  avaiil,ij:rs  iiruliaMc  (|iii  «Ii.iviiil  n'^ult'-r  A  li  ('.niiniiiK!  aiii.si  (ju'i\  cctlii 
"  l'rovincf,  d,-  ratt.iilinii  .|iio  l'ouvrir:.'  de  M.  Uoaclu'tlc  «ttinra  nalunlloiuont  Hur  lo 
'•  vusti' ftiiidiic  df  tiirr"  iiiiiill>M  di' i.i  ('(miMiiiu-,  vulrc  Cimiiti'  i-t  d'«i|iiiiiciii  qu'il  mirait 
'•  (Xp-'iliciit  de  [.rcMiitir  um'  adr.'s*-  i\  Si  (.iraco  le  (J.iuvi  niiur  oi  ("lut',  le  priant  do 
'•  vi'uluir  hii'ii  n.'DMniiaiidrr  M.  I! mclutti'  ["l'ir  un  iiciroi  dvj  ttiroH  inoiiltcn  do  lit 
"  Couroniii'." 

.''ur  lUNij.iii  do  y\.  \'aiifrU)n,  svcoiidé  pir  M.  Juin'!', 
Onl.inii,',  (J:io  lo  ilii  iM|.i>ort  fojt  n'tViô  i\  lin  Cniiiitr  do  toulo  II  CliiniSro. 
liàolu,  Que.    meroivdi  prushiiiu.   cttc  (.'hamtjn!  >•    r.i.nura  tn   ('iiinilô  do   tout<!    la 
Cliaiubro  Pur  lo  dit  raiip^rt. 


l'rn,;-.U:<  ,1  II  (litiiihn.  17  Aifil  !SI:i. 

ii'.t  Idrdro  du  jour  yur  .|U'  la   Clinniîm^  si'  Initiio  en  Cmiiti'  .-in-  !«■  nipcri  du  (.'muitiS 
Sfi'oial  ijupiil  av.iit  ÔU'  n'Ioîv  l.i  ir'|U.'li'  do  Jiisi|ili  Mouoliolto,  l'ouvcr. 
I<:i  ('Iciiiilu'o  s'est  oa  cunsiMiuoiK'.'  Iiirun'  tu  Cnniilô. 
V^U^.n^.  M.l(»n,.ouràlai,-.olachairo. 

IVtition  cil'  M.  l-iiui.-  K,.y  a  pris  1 1  ohaiiv  du  ('■niiiio. 

3ouchettf.  \1,  rOratour  a  lopri*  la  oliairo  ; 

Va  m.  l.Dui-  Uuy  »  fait  rappuit  ipio  lo  Coiuito  avait  pas»J   uuo  r.'-.lutiiiu  dc;it  il    avait 
iTdro  do  tairo  rapport  à  !..  Cli  inilov  Im-iiuil  lui  plairait  do  la  rooovoir. 
Orili'iiiu',  Quo  lo  raj.pdrt  fuit  Maiiitoiiant  roou. 

Kt  il  a  lu  lo  rapport  à  sa  placo.  et  cn.''uito  l'a  remis  à  l:i  table  du  Oroffi'  r,  uj  la  ro-oluliou 
a  l'to  lue  do  nouvouu,  ciiiino  suit  : — 

••  Ht'solii.  Quo  i-\A  l'opiiii.in  do  co  t'^Miitô,  <|u'il  ost  cxiK'di.nt  (pi'unc  hiinililo  adrciise 
'•  ^•  It  prôsoritcr  à  Sa  (ir.:oo  h' (inuvoruiur  m  ('liol',|i<)ur  riprô-oiitor  riiHi)<irt::iico  dos  oirtos 
'■  ^•oi\;'raj.lii.pns  et  l(:p'iL'rai.|ii(iuos  d-  Ja-opli  |{nuohotlo.  ù'uyor,  Ar^'iitourGénéral,  et  les 
"  jK.rtos  (pi'il  a  l'ailos  dans  lour  publioation,  roprt's"iitaiit  aus^i  l'im/iurtniirt  de  vis  nirlin  tant 
•■jour  /.'  (l'iiiii  nirini  iif  (/■  Si  Mnji^ti:  i/ik  p.ni,-  In  l'rnfiiin-  ni  (jiuénil,  et  priant  Sa  Graco 
"  do  vculiiir  liion  proiidiv  lo  lout  dan~  sa  cousidôratii)n,  et  do  vouloir  nussi  riinlimntsi  r  ilr,  gri 
"  S'iricca  a  il,  SIX  pirtM  par  un  octroi  dos  torren  do  la  Cuuioii..o,  ti!  (jUo  b'a  Graeo  d;ui:!  Ha 
XaUbuclrc  "  -*'  f-'*^^^'  l't  ■"■'  justioo  trouv(  ra  oouvonablo.' 
«oBcuiut.  Sur  motion  do  il.  N'anlolson.  soonndô  par  31.  L.)ui3  Roy, 

Orduniié,  Quo  la  quostion  do  ounourronco  .soit  iii.iinti.nant  iniso  mr  la  dite  résolution. 
Et  la  dite  ré.'-olution  étant  hu-   do  nouveau,  et  la  ((uostioii  do  cuMCuironcj  étant  mi.so   sur 
ico'Io.  elle  a  été  .iccordô  par  la  C'iianibro,  et 
li,'iclii,  on  enns»'i|uoncc- 

(hd,.Hiii',(l\\,'y\.    Vant'ol-flii.    .M.  L'ui.s  l!^;-,    .M .  (.t^'don  ot  .AI.    l'an  ?  prt.^ento   li   dite 
iidl<-;o  à  Sa  (iraoL-  lo  Uouvoruour  i:i  C'Iiol'. 


Scino:  du  ..'S  FicUr  L'iil. 
î>A:.iri)isiK.  <;i'rv!:;iM.ri4." 


••  Lo  Gouvoniour  on  Chef  doniand"  l'attonti':!  dt?  h  ('hambre  d'A>iH,mblt'e  sur  l'im" 
]-.staneo  do.s  cartes  gôoj^raphiiiue.s  et  topoirra]jliiiiuos  faito.i  par  .Jo.joph  Hmiobotte,  éeuyer, 
Arpontour-tîéiiéral,  (jui  expo.sc  «lu'il  a  encouru  une  perte  eoi;>i durable  f  m  les  juibliant. 

•■  Lo  (iouvornour  en  Cliefcst  d'opinion  (|Uo  les  j)rétonti:iii.s  do   M.   Houcheftc  à  uno 


.  ~ ----    -■  ..   .  j |..^      j... «^       ...       ....(«viiv.^v     1»      uiiu 

•  indemnité  sont  justes  et  raisonablcs,    mai.s  il  n'approuve  pis   la   m  iiiivro  do  le  récompenser 
par  un  don  do  lorrc,  tel  que  projHi.sé  par  l'adros.so  de   l'.Vs.soinbiée  du  di.t-sopt  avril  mil  huit 

•  (Oiit  dix-neuf.     C'est  pourquoi  lo  Gouverneur  en  Glief '"^(f/'    'jut:  Ai  C/iinihni  d'Asxrmbléo 
i  î 1 1 .. .  —  Ât  .t  .j   j .*  .^ . .*.. .  ".     -    .  •  1 . .  * 

CiiATK.vr  St.  Loris.      |    D. 
QnélLe,  L'8  Février  1821.   |    G. 


/(  m,  tira  m  él'it  d-:  aiillsfiiiir  à  t  s   n'fhtmittt 

CiiATK.vr  St.  Loris. 


.S'«;tHC(;  (//(  5  .)///-.<!  ISn. 

M.  Vallioro,  du  Comité  Spécial  fait  le  rapport  .«uivaiit  : — 

•'  Votre  Comité,  après  avoir  mûrement  considéré  l'ibjet  de  b  référence,  est  d'upinion, 
«■  qi  e  Juscph  Uouchette,  éeuyer.    Ar[K-nteur(;énéral  a  fait  et  publié  des  cartes  géogiapliique» 


"  do  II  rroviuci'.  i|iii  siMt  il'iliio   iililit^  inijiiutiiiilf  jimir  /.•  f,'i,iir  ■  ■ttinuiit  il-  Si    .V'i/i»fé  rt 

'•  fiiitir  lit    l'ruvinri',    i  l  ijiH'   (l.ui.t  I:i    |>ul)li<'îi|i(i|l    d.-    cch  i-irtiM,    il  a    //iniiiré  tt    tmiffttt    ili-t 

'•  /iirliK  fiiiiiiili'riilihi.  i\   (Mii-'icli'iMiit  II   rrcoiiiiinii'l  iiiiiii   l'.iiti'  |i  ir  la  Ctiiiiiiir)'  <rA4i«'iiibi<jo 

••  (locctti-  l'n>viiiiv,  iV  S.i  (J™--  lo  f.-n  Duc  .l.-  UicluiiiXiil.  (tmiv.'ni.  ur  <ii  Cli.f,  in  mil  huit 

••  (ciit  ilixiiiuf",  rt  \r*  ci'iitimc'iiN  alors  cxpriiiiri  ]Mr  1,1  ('(rtriilirc  ù  li^Mni  d'-«  wnici-^  vt  dca 

'  ]iTti''«  lin  ilit  .lowiili    Hmcln'ltc.   viilrt-   (,' niiiiô  r-t  d'"|.iiiioii  ((Uuik' •«iiime  dn  iiiillo  iivrcn 

"  devrait  lui  t"trc  accordùc,  tint  pnir  riiidiiimis<'r  (!•«   jHTtri  im'il  a  i«>iifr.-rt  dm»  h  publica- 

••  tinii  di-  *•"  »•..rto^   .(if  j  .ar   rili''c)ur.i;,'i'ui'JMt  d-f   LUtiis   et  dus  intrcj.ii^^-  utili-x  en   cotto 

'•  l'roviiioi;." 


ClIAMI'ItK    II  A*«EKIlI,Én. 

Il  IVvri.r  1827. 

•  M.  Lntorri^r.'.  du  Comiti'  HpiVi  il  au.iu.l  oui  l'-X-  rCfMf  Iw  KntrtV^  «Ijim  i.-4  Joutiiiux 
'■  de  (••tt-  Cli-iniliro  (-iiii.v  l'icmt  .I.h;'|.|i  Itom-ln-tti',  K.miv  t.  Ari«fit.-ur-(féii«.'ral.  »  fait  riipiHut 
'•  HUi;  11' Comité  :.v,iit  liriin'  uu  •  opiuiiii  j^iir  i,'>ll(-:.  i|  i  il  ;i..iit  orl.-'  d'  oiuintlro  à  Ii 
'•  Cliniiil.ri',  l.ir.-.|ii'il  lui  pl.dri  d  ■  l-  irivvnjr  ;  et  il  a  I  i  |.'  li  ,i>i-.rt  :i  si  ]l:.c<>.  et  tii-uilc  l'a 
'•  l't  mi"  iX  l:i  'l'aMi  du  (îrrfli'",  m'i  il  a  éli'  lu  do  miuvcau,  (  iiniuo  -uil  : 

••  N'iitiv  oniiiiiiit.j  ii|pri-  av.iir  pris  ooiiuaissaïKv  di's  div.T-  r.ipj-.rt.' l'.dt-i  pir  h->  Cumitds 
••  SpiriMUX  iiux>pl'ls  avait  t'iô  rotoriV  la  i{n|urtc  do  J"-.  Hi-uc|i.  ttr.  K-Iivor.  et  lis  divoH 
"  l'ioii'drs  ipii  mit  o\i  liou  fur  ioollo.  ot  apnVs  avir  ou  m-Avc  ox  imiii.!  plu-ii'ur-  triiiiius.  dont 
"  ]  s  Minutos  dis  'J'oiuiii^'iiap's  s'  tmiivout  oi-ajin's,  i -t  o  invoiiu  do  fiiio  Iv  rap|«.rt  suivant  : 

•■  Il  apjNrI  .'i  vntP' oiiiiiiiO  ipi  ■  11' dit  dii^rpli  (!  im!:.llo.  Kr.n.r.  Arivutourfiriu-ral  du 
••  r.:s('aiiada,  a  i'iit  ol  pul>!iô  i\<'^  C'arlos  (ioni.'i-ap!iii|U"s  d.'  1 1  l'rCiiif.  l-v.|iiollo-.  so  tnmvent 
'•  oTo  do  '^raiido  utililo  au  (JouToni'iiioiit  do  Si  M  ij.'^tô  et  à  |i  l'niviii;'    ou  ifj-tKTal. 

••  (^u'ci  puljliuit  '■.  s  oirtis  il  a  fut  d.s  IV.iis  ot  dort  i»ôp  ii«fs  cu-idôraldo.-.  (  t  ossliyô 
••  d-  f'irlis  portos,  ol  _v  a  diiiiiô  ot  oiiijiliyô  sou  Tr.iv.iil.  -on  Indu-trio  i-t  «<•>«  Talon». 

'•  \  otro  oi.iiiiîi'  voulant  ■  .1  prciidro  ou  onii-idôriliou  los  oia-on.-tanoo»  wms  los- 
••  inicllos  OL'tto  Kiitropriso  ii  l'tô  o.)iumoiin.'o,  la  laaiiiiiv  duiit  ollo  a  l'to  ctiaiplotéo  ot  l;i 
'•  rooomtniiidatioM  r.iilo  ]iar  h  Cliaiuliro  h  Si  Cr.ov  lo  l>u-  do  Hii-hlnmid.  (!  .uvrnour 
'■  in  CliordiMrtto  l'n.viuoo,  en  datf  du  I7a\ril  l^^tlil,  ,|ii.'  1'  lVtiti..uiiairo  d.'vrait  ôtr.î 
'•  il)  loiMiiisô  piiar  s.  s  s'rviiv- ot  jiortos  ;  prouaut  ou  mitru  ni  ....-i-i  lôratiou  lo  Mi -,,i-o  de 
'•  Sun  Excellence  le  Comte  do  iKdlum-io,  du  2S  t'i\iioi-  1-.21.  i-t  d'opiiiiou  <|<i'ane  nomme 
"  Je  Mille  Livre»  devrait  être  nccordôo  au  dit  l'ôtitinuuairo.  tant  |«.ur  lin  lemnincr  des 
'•  Hcrtcs  qu'il  u  »oufl[ertCf«  eu  publiant  I  s  dius  Cartos  qiiv  [«-iir  cncûur.ii:or  uj  cette  Pro- 
"  vince  le»  Talons  et  les  Entreprises  ut ilos." 


MINTTKS  ])!>;  Ti.Mol'iNA» !!•:.<. 

C'i.viDi:  J>.  .VM'iiAi-i),  Kcnyi'v,  a  comparu  (Uviiut  voir."  Comité,  ot  a 
(Idiuio'  rinfiirmutioii  si.iivanti.î  : 

JJaii.s  le  c'uurti  de  la  S.'.v-iuii  I>1.'.,  j\iai.s  Mombro  (!••  lu  ('liainbre 
d  Assoui!)lr'i'.  .le  nie  suis  trouvé  Pn-sidi-nt  du  (.'omit.'-  dv  toutf  la  (  'liaiiibro 
bur  la  IVtitiou  di<  M.  Innii  hotte,  demandant  uti  octroi  d'ariri-ut  pour  l'aider 
dans  r  entreprise  projetée,  de  publier  une  ('art.-  C.'u.raie  du  lîa>-C'anada. 
La  somme  accordée,  tel  et  ainsi  qu'il  appert  par  le  .Statut,  était  do  Cinq 
Cents  Livres,  bien  enteu  lu  par  tous  les  Membres  présent.s  que  cotte  somme 
n'était  qti'à  compte  do  colliMle  (Juinze  Cents  Livres  voter  en  lsl4.  Lorsque 
les  C'uq  Cents  Livres  lurent  votés  r(Juvrago'  était  déj''  alors  commoucé, 
et  il  était  bien  entendu  que  la  lîalance  do  Mille  Livres  serait  payée  sitôt 
que  l'Duvrage  serait  Uni,  Je  m  •  rappelle  fort  bii  n  qu."  lOrateur  d'alors, 
rilonoralde  .L  A.  l'anet,  \  int  à  ina  roncontro  au  moment  où  je  laissais  la 
chaire  du  Comité,  et  tout  en  procédant  à  ri'iirendro  colle  de  la  Chambre, 
me  dit  : 

••  C'est  bon,  ni  dounr  à  M.  r...uo!iotto  Ks  Cimi  Corts  LJvr.-s.  et  >il  réu-sit  on  ïj 
••  doimora  les  .Mill-  autivs  L  uis.    c:r  :'Muvr;o.'o  s?ri  biou  intorcs.smt  pour  le  Riv."." 


Thomas  Lke,  Ecnyor,  a  ensuite  ooniparu  devant  le  Comité,  et  a  été 
examiné  comme  suit  : 

Q.  Avez-vo\is  connuisisances  des  circonstances  qui  ont  induit  et  engagé 
M.  Bouchette,  l'Arpenteiir-tiénéral  de  la  Province,  h  s'adresser  à  la  Chambre 
d'Assemblée,  à  l'etlet  (robteiiir  une  somMC  d'argent  pour  l'aider  dan^  la 
publication  de  s(>s  Cartes  générales  de  la  l'rovince  .' 

11.  En  l'année  ISl:!.  jetais  Membre  de  la  Chambre  d'Assemblée  pour 
le  Comté  de  Northumberland,  et  ai  continué  comme  tel  jusquen  181tl.  .Ic 
me  rappelle  que  durant  la  session  de  1S14,  le  projet  de  se  procurer  un 
Plan  Créuéral  de  la  Province  fut  diseulé  dans  un  Comité,  dont  j'étais  un 
des  Membres,  conjointement  avec  M.  Papineau  et  M.  Taschereau  II  lui 
proposé  d"envoyer  quérir  M.  Bouehelte,  Arpenteur-CJénéral  de  la  Province, 
comme  étant  la  personm-  la  mieux  calculée  pour  pouvoir  donner  une 
information  correcte  sur  ce  sujet,  Dans  le  cour  de  la  conversation.  ^I. 
Papineau  apprenant,  ainsi  que  M.  Taschereau,  que  M.  Bouchette,  avait 
déj'i  i>réparé  et  dressé  une  Cavt.'  ou  plan  de  la  Cité  de  Québec,  lequel  nou^ 
i'ut  exhibé,  demanda  alors  h  M.  Boucheile.  s'il  était  possible  de  se  procurer 
et  l'aire  une  carte  de  toute  la  Province  sur  une  petite  échelle  ;  M.  Boiichetl.- 
répondit  (ju.'  l'iùitreprise  était  l'acile,  si  on  lui  eu  fournissait  les  moyens,  el 
que  Tnème  il  auiiiuenterait  l'ouvrage  di'  manière  h  le  rendre  du  i)lus  grand 
intérêt.  (}uil  avait  en  possession  nombre  de  plans,  et  depuis  plusieurs 
années  en  avait  formé  une  collection.  L:i-dessus  MM.  Papineau  «t 
Taschereau  et  moi,  nous  nous  informAmes\lu  coût  probable  d'une  semblable 
Eutri'prise.  Il  fut  alors  di  mandé  à  iM.  Bouchette,  si  Quinze  Cents  Louis 
en  couvriraient  les  frais  ;  M.  Bouchette  répondit  alors,  que,  si  la  Législature 
voulait  lui  accorder  Quinze  Cents  Louis,  il  entreprendrait  av^c  conlian^e 
cet  Ouvrage.  L'on  ircuvcra  dans  les  Journaux  de  la  Chambre  les  Procédés 
subséquents  qui  on!  m  li.'U  j   ce  sujot. 

(J.  Avc/C-vous  ciinnai-^sance  (jui'  M.  lîdUcin'He  après  la  Ki'SulutiipM 
passée  en  1814,  ail  voyage  dans  K>s  dilléventes  parties  de  la  Province,  à 
fellét  de  se  procurer  et  olitr-nir  des  informations  plus  correctes  sur  s.i 
.■-ituation  topograpliiquc  .' 

IJ.  .rai  connaissanc'  (pi'il  s\'sl  di.niU'  beainoup  de  trouble,  en  \  iMtaii* 
les  dillérciites  parties  du  Pays,  pour  se  procurer  des  informations  .'t  los 
employer  à  rendre  ses  cartes  plus  correctes,  et  le  mettre  ;'i  même  d'clfriv 
un  rapport  topocraphique  de  la  Province  du  Bas-Canada  :  i"  qu  il  a 
eilectivement  donné  dans  Son  Ouvrage. 

Q.  Avt'Z-viUAs  lompris  que  cet  Ouvragi'  lopographique  dut  en  aU'ua  • 
manière  faire  i)artie  de  celui  pour  lequel  la  >omme  de  (Juinze  Cents  Livrvs 
avait  été  accordée  ! 

K.  Il  était  entcndti  qu'un  Panqililci  rxplanatoire  ou  Mcnioirc  s.^ruil 
joint  à  la  Carte,  et  au  lieu  et  place,  M.  Bouchette  a  donné  rouvraire 
Topoïraphique  et  Historique,  nuiintenant  sous  les  yeux  du  publie. 

Q.  M.  Boudiette  a-t-il  rempli  le  susdit  engagement,  ti'l  et  aiii>i  ([uo 
convenu  :' 


Iv.  Il  a  fait  bcaucotip  plus  qu'il  n'était  oblig/'  de  faire,  et  beaucoup 
an-clelà  de  ce  que  nous  av.ons  droit  d'espérer. 

Q.  En  1815,  une  somme  de  Cinq  Cent  Louis  fut  votée  par  l'Assemblée, 
en  faveur  de  M.  Bouchette.  pour  l'aider  à  publier  les  Cartes  ci-dessus 
mentionnées,  à  quelles  circonstances  attribuez-vous  ce  vote  ? 

li.  M.  Bouchette  ayant  quitté  cette  Province  en  1814,  pour  se  rendre 
en  Angleterre,  à  l'effet  de  publier  ses  cartes,  je  jugeai  qu'il  méritait,  sans 
attendre  une  demande  particulière  de  sa  part,  do  soumettre  :i  la  considé- 
ration de  la  Chambre  la  Résolution  de  1814,  lui  réservant  la  promesse  qui 
hxi  avait  été  faite  do  Quinze  Cents  Livres  pour  l'aider  dans  cette  Entreprise. 
Le  sujet  fut  référé  à  un  comité  de  toute  la  Chambre  ;  des  débats  s'ensui- 
virent,  et  il  fut  convenu  presque  iinanimement,  qu'une  somme  de  Cinq 
Cents  Loiiis  devrait  être  accordée  à  M.  Bouchette  pour  faire  face  aux 
présentes  demandes  requises  pour  poursuivre  cet  Ouvrage,  et  il  éfait  alors 
bien  entendu  par  lo»s  les  Membres  de  la  Chambre  prt'sents;  que  les  Mille  Louis 
restant  seraient  pay's  en  confortiiit'  a  la  R-'solution  fie  la  Chambre  sit't  Foiivrage 
fini  ft  compi't'. 

S'ur  motion  de  M.  Latekuù.ke,  secondé  par  M.  de  St.  Ours, 
Orduii  u^,  Que  le  dit  Rapport  soit  référé  îi  un  comité  de  toute  la  Chambre. 
Rt'solv,  Que,  Lundi  prochain,  cette  Chambre  se  formera  en   comité  de 
tout  "  la  Chambre  sur  le  dit  rapport. 


PARLEMENT  PROVINCIAL  DU  BAS-CANADA. 


CiîAMHBT.  i.'AsfUMiniK— lUnATt-- — Kécl.^mation  TV  ('(il..  BorciirrTE. 

(Kn  CurtUlé  Gcnéril.) 
t 

I..undi,  19  fi'viior. 

•Mr.  A.  Stnart,  conducteur  do  1:»  mesure  n'ôccnpcr.iit  pis  inntiloment  h.  tomps  de  la 
Chambre  ;  il  w  bornerait  k  un  tiniple  exposé  de  \\  question,  qui  nuffir.iit  pour  fair  voir  la 
justice  de  !.■»  demande  de  M.  Houcliette.— Ce  n'était  pas  une  faveur  du'il  attendait  de  la 
Chambre,  mais  un  acte  de  justice.  En  1813,  il  fut  question  d'avoir  des  cartes  du  pays  ;  la 
Chambre  s'oecupe  du  projet,  et  il  ett  résolu  qu'il  étiiit  expédient  de  rotor  une  somme'  de 
XI, 500,  à  cette  fin,  \ii  la  praiulour  et  l'import.'jnce  de  l'entreprise,  qui  apurement  était 
au-dessus  des  force.s  d'un  individu.  C'était  ainsi  qu'on  en  .ivait  usé  en  pareil  cas,  che«  noa 
Toisins  des  Etats-Unie,  où  les  différent^'s  ié-^islaturcs  s'ét.'iont  portées  ii  cncounger  la  publica- 
tion de  semblables  cartes.  1814,  M.  Bouchette  oftre  i\  lu  Chambre,  par  rcquCte,  do  se 
cha^r  de  l'entreprise,  et  nepréwnto  quel»  somme,  do  .iîl, 500  Ferait  néccsKiirc  •  eti  consé- 
qnence  de  quoi  il  est  réeolu  de  vot<r,  en  comité  général,  d'apn^s  la  recommandation  d'un 
iqpécial  dont  étaient  alors  deux  I.oniirabks  membres  pii^senfs,  la  somme  de  .£1,500.  C'était 
1&  un  octroi  formel,  c'était  pour  reconn^iîtro  r,ivant.if;c  d'une  p.ireille  circonstance  que  M. 
Bouchette  avait  avait  passé  en  Ani;letirn',  où  il  avait  été  pendant  deux  un"  occupé  ik  la  carte 
du  jwyg.     La  Chambre  avait  iiceordo  pir  un  bill  l.i  somme  do  £500.     C'avait  été  une 

Îmdence  louable  dans  la  chambre  de  n'avoir  acconlé  ((u'une  piuiie  de  lu  somme,  et  d'attendre 
octroyer  le  reste  après  la  eomplélion   ito  iouvra(,'c.     (Tétait  aussi  a|irè8  la  complétion  de 
î'oaTrage  que  51.  Bouchette  i.vait  présenté  ses  réclam  .lions  pour  le  reste  d'une  somme    qu'il 
ne  demandait  p,is  comme  une  eh.nilé,  mais  comme  une  chose  due  en   honneur,  d'apn'îs  une 
o 


lo 

réwlatiou  de  la  cbaïubrc  en  eoinitc  général.  JamaU  U  chambra  ue  «était  prûnoncée  contro 
cette  demande — tous  les  comités,  au  contraire,  auxqueU  l'iSuro  avait  été  référés  «Tait  tou4 
coneoum  à  engager  la  chambre  ù  inscrire  à  la  demande  do  M.  Bonehette.  La  raatièro 
venant  toujours  i  la  fin  des  cewionB,  la  multiplicité  des  afiaires  n'avait  pas  permis  à  la  ebambro 
de  s'en  occuper  et  décider  définitivement;  et  la  moauro  avait  été  perdu,  faute  de  qnorom. 
Il  n'y  avait  là  nul  reproche  à  faire  à  lit  chambre  ;  c'était  un  accident.  Il  ne  pouvait  eroiro 
que  ce  fut  à  dessein,  et  dans  la  cruinte  d'une  majorité,  une  pareille  circonstance  ne  pouvant 
faire  honneur  ni  À  la  chambre  ni  aux  individus.  Il  n'en  dirait  pas  d'avantage,  et  il  laJaaait  à 
la  chambre  &  décider  si  un  citoyen  utile  et  l»t>oricuz  qui  avait  «>zercé  ses  talents  à  l'avanta^^o 
de  son  pays,  devait  bien  mériter  de  sn  part. 

L'honorable  membre  préciente  alors  au  comité  une  résolution  pour  itcoorder  £1,000  au 
Col.  Bouchctte.  et  pour  oncourajrer  les  arts  et  les  scienae». 


Eixtrnt  de    ■■  La  Biographie  Nuiaclle  ik»  œntetHjMfaiu»  ou    Diction  nuire    hinloriqHn  "t 
raisonné,  eh."  par  MM.  Amaiilt,  Jay  H  Joiij/. — I\triê  1821. —  Vol.  S. 

BoccHETTK,  (JosBPn)  Licutenant-Colonel  an  service  d'Angleterre  et  directeur  Kéoéral 
au  Cadastre  du  Bas-Canada,  est  né  dans  cette  partie  de  l'Amérique  Septentrional,  On 
estime  généralement  les  cartes  qu'il  a  levées,  à  caute  de  leur  pwfaite  exactitude.  Tous  ceux 
qui  se  livrent  &  l'étude  de  la  géographie  désireraient  dana  l'utérêt  de  cette  science,  que  les 
différentes  parties  de  l'Europe  fussent  déerites  et  dessinées  avec  le  même  som.  M.  Booohetto 
a  publié  en  aoKlais  une  excellente  Description  topographique  de  la  provinte  <1h  Has-CunaiJjt, 
acrompogiiéf  (le  iliftfrtnfr-n  vite»,  pl'inn  dr  piufn.  fuifitlllfs.  etc..  in-8o,  ISl.'i. 
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